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■ - Ces; derriiers níois, la dictatura militalre-fasciste- a lancé une _

grande'offensive contre lo peuple.Des centnines de patriotes ont éte empri-
sonnés et beaucoup d'autrés sont sauvagerónt poursuivis.Tand.is que l'o-n

■ persiste a ne pas recormaítre les organisations syndicalés et lcurs diri-
■ geáiits, élus dfcocraticúemeñt,on 'annonce la publication d'-un nouveau"code

■ du travail" par: lequel ón cherche a interdire " legalemént" la Céntrale
Ouvriére Bbliviénne^impo'ser le syndica'lisme vertical et par Helo afir, d1

. éloxgíxer les travailleurs de la lutte politiqué.Les Universites sont fer—
j méés,des' milliers d'étudiants sont jetes a la rue,sans aucune possibilité
de contiiiuer leurs études.L'année scolaire, de nenie, se termine brusquemeiti
Le coút de la vie a augmenté dé fapon alarmante,méme la presse bourgeoise
et controlée ne peut'nier :qu'au cours du dernier trimestre,cette .ugmenta-
tion a dépassé 100y .Málgré cela, le fascisme refusé de s'occuper des justes
et nómbrenses demandes d'augmentation des salaires.Toút céia se passe^o.aüs
l'attenté df'une dévaluation monétaire inminente aui'-tíe-'peut m§me pas etre
démentié p r les propres pórte-paroles du régime et dont les conséquences
seront désastreuses pour le peuple travailleur.

•

Ges fa.it 3 déniontrent qtíe la situation qu e nouá tivons est
grave et qu*elle est le resultat de l'applicabion d.u plan i..seisto—inope
ooo oooooooooooooooooooooooooooooooooooooooooooooooooooooooooooooooooooo
-Reproduction a Paris de l'édition da» "UBERACIOH" qui circule clandesti-
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rialiote,pe.rfaitement étudié et •• pplicué de fagon syétáifctique.La dicta-
ture essaie, de cette n-niére,de faire face a la crise politique et éco-
nomiciue a'igue daña laquelie elle se debat, conséquence de sa politique
servile et soumise atpc intérSts imperialistas, d'un enrichissement illi-
cite , effréné , de le- camarilla militaire et la durcissement des contra-
di'ctione et luttes internes.

La.■ dicte.ture cherche a effrayer le . peuplc, á détruire sa capa¬
cité d'organisation et neutraliser.son actíon, pour se décharger d.ú poi-
ds de la crise éconoinique et sauver ainsi les intárítj de l'impórialis-
me-et de la bourgeoisie.

. La dicta ture a mis curtes sur tabléí foncér sur- le 'peuplc saris
méhágemont,imposer la torrcur en cherchant á prolonger sa fin inevitable
comme le fait l'assassíh Franco avoc le pcuple espagnol.C'est pourquoi,
ce qu'on o.ppelle 1' ;louVerture" ou la " breche" est un reve d'opportuni-
stes.C'est uno ttitude de traitrise nux intéréts du peuple.U n'existe
pas la moindre " ouvorture"; les lignes sont tracées par la dietáture:
abattre le peuplc ot imposer 1- fnscisation tetale de l'Etat.

--Que f iré, face a une.■ situation ■ si chaire et ri concreto ?
II n'y a qu'un seú.1;crfemirJs unir testes los fosees; susddptíbljos d'étre
unios ct lutter résolumeht contre "16 fasc'fsme sur rous les •fr'onts,unir
■le, ptuple ot en parficulier les ouvfa.orS'fl'e.s pny3áns,les emp.loyés, les
étudiáríts ét développer' leur ac'tidn pour -ré^biidre do maniere -adéquate
aux plans de la diotature.Ge n'est qu'unis et preparos que nous pourrons
faire front aux -.plans -du fascismo ..Aucun aufre ■ noyen no -peut etre efficace
car il no faut. pas-publier que les-faseistes qherchorri á diviser -nps
force's et surtout a les -désorganiser pour ensuite>nous,abattre.. ■-

.lous savons; qu'il n.'-est pas facile ,.d,'obtenir- l'unité, ,spécia-
lement dans ees conditlons ou lo- fascismo enploie tous-.ses moyens¡- sf: ;..-

utilise ses-;1 agents pour'empecher l'unité du. peuple«.Q-'est. ainsr qu'il■ a;
réussi á .faire suspendre par-lapbureaucratie: syiadicale, de la Fédération-
des- Mineurs^l" Reunión Minieresc.u-moment meme oii cette reunión, acquerait
une significa-tion ..extra.ordina.ire. pour ¡unir. et preparen lo peuple afán - .

qu'il soit,.en.--conditi.on- d:'af-fronter 1'offensive: du fascisme.»Ceci nous--,- . ,

riontre eonment les. ^agent s-de la.-.dicto ture, dans le,.mouvemept ouvrCar, ,

sepyent la rósi-qtfop ■ et .1' imperialismo et comme .dans.. notre . tache uní-taire-,
nous devons .affronterf de.ux t-ypes d'ahnemiss ceux - ui sont a l'extérieqr
et qui sont les fasoistes ©t. ceuxf.quA sont a 1!intérieur. ot qui. .sont les.
op.portunistes.3ans cette lutte -sur lesod.eu^;. frQnts,Il-,-est impossibl.e¡-4'
ohtenir l'unité des forces pppulaires., :- -,r

La lutte pour1 l'unité doit étre nécessairement li'ée au déve-
loppemeht de.-.l'ac-tipn révolutipnnaire des massps.L'unité- pour l'unité ne

///•



-Page 3-

sert pas les intérets du peuple.En ce moment, ce qui est important,c1est
l'action des masses, cíe cette fa§on, non seulement nous détruirons los
plans de la dictature,mais nou- abatterons cette méme dictature,ayant at-
teint la liberotion des masses.En conséquence de cuoi,c'est un devcir ré-
volutionnaire. de savoir -distinguer ceux qui veulent l'.unité coisme Tin,
de ceux qui cherchen! l'unité coíáme moyeñ pour l'action, la prendere
sert á la contrerévolution, la seconde a la révolution..

Le moment politique que nous vivons met en premier plan l'acti-
vité des forces révolutionnaires, la néce.ssité de travailler pour l'uni¬
té et l'action combattive des masaos pour affronter et faire tomber la
dictature sur tous les fronts.Ilne peut ríen avoir . de plus importan!
que cette tache..De cela dependí que la dictature arrive a nous imposer
sa politique et abatte lo peuple ou que le peuplo abatte --la dicts ture
et obtienne sa propre liberation.il n'y a pas de troisiéme chemin,ni pour
la. dictature ni poúr le peuple; qui travaille pour; la neutralit-',sert 1'
ennemi.

Le Parti Communiste de Bolivie(marxiste-léniniste) lance un ap-
pel a toutés les forces révolutionnaires pour unir notx'e ...;ction sans nutre
consigne que la. lutte décidée contre la-.dictature et 1"impérialisme.Le
programmé d'action .surgit des méraes difficultés que celles que. le peuple
affronte,o'eét a diré,la lutte pour 1'augmentation genérale des- salaires
pour le rétablisseiaent des libertes d.émocratiques,pour la réouverture
des uriiversites,pour la liberté syndicale sans conclition,pour la béfense
de lo. souveraineté nationale et pour la restitution des richesses natu-
relles, aujourd'hui a.ux mains des monopoles.Ceux-ci et d'autres points
'qui peuvent surgir dans Ir. lutte, spnt les bases '.aveo lesquelles il faut
travailler á unir les masses et développer uno ac.tion révolutionnaire
jusqu'a anéantir le fascisme criminel.

líous,communistes,devons suivre notre devoir révolutionnaire,
sans crainte et sans hésitution,mét-tant toutes nos forces en alerte et
liés de faqon inseparable aux masses nou serons en prendere ligne,lors
du combat disposés. a óffrir le meilleur de nos vies pour la libération.
Personríe, comme les ■ communistes,ne peut halr autant le fascisme et au-
tant aimer la liberté du peuple.

En tant que militants révolutionnaires,nous savons queíle ;est
notre véritable résfonsabiiité et c'ést pourquoi nous prenons comine ex-
emple l'immortelle figuré dé notre cher et inoubliable.camarade. ÍKEDERICO
.ESCOBAR ZáPAm .et nous proclamons tres haut sa consigne implaquáble de
"PLUTOT . ODEIR ' UB :)E VIVRE S3CLAVE "
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SUR IES ELÍiCIIONES" SYNü¡CALES S. XX
Sou-2 reproáuiaons l'article de * PUEB1Í) ÁMÁJ30**toxgñm áu

C¿R. áu Partí Coffimuniate de Bolivie(m«.i») de Siglo .XX , sur les
éléctions syndiceles í" Le 4 Oeiobre, les' 'drapeaux de la déiaoeratie
gjnsdicale ont de nouveau flotte sur notre élatrlct »Ces élections
sont importantes parce qu'ellcs dénoueront le " r.oeud gordien " des
luttes politiquea et sociales de Bolitis, pares que la réaetion en
chaíne des elections sindicales de tous les saeteara popu]aires de
travai; du paye, visudra ultérieureiaent. 'Jksm cu bui» nona les
snarxistes-léniiiiates consídérons que la formation d'vx f'ront taetique
pour les élections syndicales de Siglo X'X-doít, ayant tout, réunix
csrtaines doimées sana leaqnailes le " Frot.tM' mrníx une pále íaage
de !•opportunia»s•

'¡-¿¡a Pront i&ctique doit frappfr principalemant le fascismo
exístant «*;— le programe de lutte ae doit paa @tre entre choss que
ia pía teforase de la C»0»B# •»5— la garantía pour Sirigér le s^náieat
doit Stre daño la compoaition cu .Ftorí et dans les méthodea de lutte
propoaées a la cl&sse ouvrie-re »" .

¿orillsmo es....

servir al
imper ialismo
y entregarle
nuestras
riquezas
nMuremes

I
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La politique d1encerclement des mines depuis la campagne,córame
partie ele la guerra psyehologique et de la stratégie impéa-ialiste contre
le mouvemerit ouvrier n'est pus neuve,bien au c02.traire.T0us les gouver-
nemerits qui 'se sont vua acculés par la mobilisetion granóissunts des
másses et qui vifer-.t leurs effOrts,pbur contrdler le mouvcment ouvrier,
ahéantis,ont uiilisé ees mett "des c.1 intiinidation et de prcvocution,cher¬
chan! ardemment á confronter ouvriers et paysans.

Suivant ce vieux procede usé,la dictature militaire. actuelle a
commencé une vaste cskp&gne d1encerclement des distriets miniers,depuis
la campagne, apéela lenient ceux de Siglo XX et de Catavi.Elle a utilisé
pour cela, les chefs et les matons a la. soldé de la díte Gonfédérntion
Nationale des Paysans, dirigóe par le célebre serviteur du fascismo
Oscar Cespedez,pour manipuler les másses paysannes et les mei'.tre au ser-
viee de ses sinistres plans criminéis contre les travailleurs miniers.

La dictature militaire de Banzer par 1'intermédiaire.de ses agenta
provoque des .actions aventureuses,obligeant les puysansué. s1 incorporer
a ses forcés mercenairos et uttaquer les travailleürs des centres miniers
qui se sont constitués en ferreos défenseurs des lüttes que livre lo peu-
pie Solivien contre le fascismo et l'imporialisme.

Se basant sur des faits parfáitement prouvés, La Fédération Natio¬
nale des Raysans Indópendants et la Fédération des Paysans Indépendants
du nord de Potosi,ont publié un comuniqué dans leque1 ils dánoncent la
préparation militaire de mercenaires dans les zones paysannes du nord de
Potosi,realisée par des officiers de l'armée,sous lo. directiun de la
mi.ssion militaire américaine, spécialisée dans les actions "anti-subver
gj-ges ".Le comuniqué souligne;"Nous dénongons concretement que dans la
provincé Charcas,du nord de Potosi,dans une región nppelée Bandurini,
sous 1'assistance du sous-officier José Andrade et du sous-lieutenant
N.Feníández(ce dernier fila d'un grand propriétaire terrien,Roberto
Fernandez ) se déroulent des cours d'instruction militaire prrmi les
paysans influencés par les idees pro-gouvernemtales,sous le slogan d'
"action civique Bolivienne" dans le but d'organiser des groupes d'assaut
des distriets miniers qui dressent les etendards de la 'lutte raxti-fna¬
ciste et anti-impérialiste".Face a cette maneouvre criminelie,les mineurs
doivent développer un grand travail d'éclaircissement poui' éviter que les
paysans soient surpris.

oooóoooooOOOOCooooooooo



le soccaoe -impér.afere de noir© .

-*pe n oie acámente
Depuig rué le régime descinta de Bqnzer a pris .le pouvoir^il y

a 4 ans,.; commencó une politique d'abandon des ressources na ture l'les du
pays.Qette politique, 1 fr lise-é par des moyens coraras 1; Loi des Inves-
tissements,lo .Oode de 1' Industrie Mini&re,•pétroliere et nutres,favori-
sent tptalement le capital privé étrnnger ,contre les intoréts du.peuple.

Par ees corles d'exception,Banzer et ses -semblables ont donnó les
secteurs stratégiques de l'économie Bclivienne aux entreprises monopoli-
stesjee sont les cas du zinc,de l'or,des " col .3 et relaves ",du gaz,du
pótrole,etc ...

La crise nergétioue qui secoue le monde capitalista en particu-
lier, 1•impérialiste,11a obligó á se lancer dans la. recherche fébrile d'
hydrocorbures dans les poys dépendants,"u point de menacer d'interven-
tions armées au cas oü il yaurait une nouvelle hausse des dites metieres
premieres.C'est la riason pour laquelie,diverses entreprises étrangeres
ont pratiquement envahi lo territoire national et obtenu,par des concés-
sions avantageuses du fascismo b€aévole"qui lour donne les ressources'
du peuple, pendant que d'-autrés paya protegen! leurs ¿¡atieres premieres.

Sous lo nom de " contrats el'opc-ration" Ir dictature do ne d'im-
menses aires pétrclieres á des coneortiurus imperialistes pour des travauz
d'exploration et ¿'exploitation.il y a quelque tenps, gráce a de tels
"contrata",une entreprise am-iricano-canadienne s?est adjugé 1.065.500
hectares dans les zones d'exploitation exclusive des " Yacimientos Petro¬
líferos Fiscales Bolivianos ".

Cettc politique ü'abandon,appelée par le gorille Zelaya "impul¬
sión donnée al:, politique des hyfirocarbures" convertirá en peu de temps
Y.P.F.3. en une simple igence fóurnissant- de l'essence et úu kerosene,
car elle aura épui's-5 ses reserves et il no restera plus rien pour le
peupleV

Lr fausse image ñu óvcloppement que le fascisraa prótend im¬
poner au prix ñ'une grande et coúteuse propágame qui ne ser!. a rien¿cc
sont los consortiums qui se dsveloppent sur le dos du peuple et sur ses
rieboisses; c'est la dictature qui se développe milituirfement pour étouf-
fer, par la forcé des armes, la. voix du peuple; ce sont la faira et la
misere qui se développent et étranglont le peuple -tañáis que les-.gorillss
et leurs m ítres grossissont chaqué ,j::u un peu plus.

Le peuple doi!; déñoncer le saccage impérialiste par tous les
moyens possibles et lutter pour 1-. dótense de nos richesses naturelles,
pour la souveraineté et la dign.it-' nationales.

oooooooooOOOO'Oooooooooo



PRO F E.SSEUR5:11s demand en \
l'aygrnenfofion des sal ai res

Halgré los mesures reprossives et 11intimidatlpn que le dicta-
ture erarse sur le peuple,'les professeurs de tout le pnys se sont mis a
lutter pour 11 augmentation des salaires ccase juste réponse á leur faible
economie,.qui, en aucune fagon perinét d'affronter 1- linusse incontrólée
du coüt de la vie.

Les.'professeurs,de máme' que la píupart des empleyés publics,ont
depuis trois ans, yus leurs sala'ireS 'blocjués.Áctuellemént, le salaire d'
un professeur du secondaire,plu sa catógorie, n'atteint pas 3Cf dé '(¡é":
que pergoit un sous-lieuténant,récecinént sorti du College Hilitaire ■

(5.000 pesos,vivres,logeraent,vétements et assurancé-vie).
Repoussant les " coordinateurs" imposés par la dictature,les

professeurs dé3 cliiférents distriets du pays,realisent -des actions conc¬
retes pour appuyer leuis justes demandes.! Cochabamba,malgré la répres—
sion exercée par le gouVernement,des gréves ¿chelormées únt eu lieu
avec suecas auxquelles ont participé plus de 80y des professeurs de la •

ville et des provincos.Cette action du professorat de la valide o obliga
le fascisme a suspendre le traditionnel défile civique du i 4 Septemb're et
a diriger la repression vers les professeurs de base dont beaucoup furent
arrétes sans avoir oté 'reíais en liberté a ce jour.LéS dirigeants du Comi¬
té de base du professorat de La Paz,continuent á etré en exil.

Les professeurs ont unifié leurs revendications a 1'éobélle•na-
tionále et luttent'pour 1*ótablissement du salaire minimum' dé'- 7.000 pesos
boliviens,lo rét.- blissement imiúédiát de leurs organisátions syndicalés,
au niveau départomental et r¿:tional,repoussant les " coo'rdihateurs" act¬
uéis et la liberté de tous les professeurs et dirigeants syndicsux arre-
tés et le retour des exilés.

Afin d'éviter une action nationale du professorat, 1-dictature
a arrété le termo dé l'année scolnire avant la date provué,néanmoins,
nous sommes surs cu'aucune nianoeuvre ne sera suffisante pour empécher
que le puissant mouveraent reverdicatif du profeiíforat se dévélpppe vic-
torieusement,étant donna l'esprit de lutte qui toujours animé les pro-
fcsseurs,rsítta'chant ees luttes a celj.es des différent.s secteurs que grou-
pe la C. 0 ,.Bv

Rien, ni .personne- n'empechera que les. professeurs obtiennent
satisfaction ,a leurs justes revendications auxquelles ils ont droit a
cause des importanta services qu'ils fendent á la socioté.Lé suecos-des
professeurs rásiáeqdéas:l'uiiité de lóürs' fOrces' et la decisión' avec la¬
queóle, ils marclieront a. la conque te de leur-3 objfectifs. -
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LE PASBSUR JUAN -PEÑARANDA, ,4 COTE D'ÜN CiRüUPE D^SUGTjBS QUT PIHEST
LA GHEVR DE LA ,

»rag»ra««*«ga9a«M»B«sg3«Pw«m»«re«».vaw^

A UNCIA.LES AVE Ü G L E S E ORASE NT
LE F A-S CISME

Une gx-brí} de Xa Cal» histórique» d'une Association d'Éréu-
gles a ou l:'.au k UNGIA pour protesíer contra I'arMtrairé du régime
contre Xa í'asteur et Préaldent du Ooaseil des Bineura d' UNCIA,Juan
Peñaranda»ágalement Fréaident -cía V A asociation dea Aveugles de la
provine® da Bustillos»

L'origine de la grfev-i fut le viol d'vtne eufant de ffi -ans,
par un sergent tí* régiaient andiiiv.Jvaii Peñaranda» aceomplissant son
dsvoir de- Présidant du Cofcseil. dea Mlneurs a energique&ént protesté
centre un tal acte criminé1, Xa rápense du ffscis&te ne tóeat pas fait
attendre % Alberto Mendiaabal»elwf'd»¿ LIO a'Uncía a ordonné son arrea-
tation» X'&ttribuant a dee aciivités " subversivos" ©i de " dáteution
d*armes ".Les ■< • ■■ :«ís pcpu'L- ires dfeeia es de Llallagua s® soüt imrné-
díate»eut Btobiliséea et oñt ofetenu sa preste aise en liberté»

Juan Peñaranda» indigné par son arreatátion a cocasencé une
grfeve de Xa fáim «axigeant que 3!on prouve les accuéations portées
contre luí- suivi par toas les aveuglea de Xa provino» de Sustillos»
Les populationa ciñieres <vst réalisé des aoüions de solidarité et
tout ceci a fait que Xa dictatura, i ayant d'-une action de masse»
retir» lea charges contre Juan Peím-anda. défenseur óévo-jé des ta-
térlt 3 du. p®-dple«

Ñauarlas enaauristaa, ?j. c-Süé ;• fcroes patr.¡.etiques- «saluons
et ranáoaa hM*ge á. l'attitude covrag«?ufcs de Juan 1'efiaranda et k sea'
hérolques oompagaone áreteles doct l'exemple est d'un grató enaeígne-
asent pour notre peuple qpsl luivs contre le fascista»»
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cszmmcü v^mv im mms^

ONE V0íX PROLETÁRÜNNE
ÜU1A EÍONKE LE MOKOE

í'Xfti'S-isfí.

\ es £V'MmM

La Secrétair* Génénal® du Coaitá des Maltraas®»* 1© maiaoB -de
Siprlo XXyJ)oáülti11& d«s CHUKC-A-Ra visare-&e rentriir au ps.yss. s.pi'ép ú-'0¡,t
assidté ¿t la Coaférenoe Moñalstlte des Pe&uss.-

Tant aoi'i vejare cae sen r¿tour,SMj¡§ Reo vioteires des saltria¬
ses de ®aison .et dé;:; trav&iXlvjrs de. ligio XX-£atuvi q\a,grá»ce fe leur
Eiobilis&iion rendir?nt. posaible t» la "rolx 5e la fem?tü pvolétarienn-a
de Solivie paryifenru?. h et que les plan» da la dic-tatto* qui
TOuls.it ©xüoy o'att-- v :< lilaata -coatí altan ¿3,3:- ¡.erA' déjouás.

Le ydle qu'a dí ¿cué.*-."La c-:-.na.T-jd-e» Chuñara,fut' révli-leffisnfc extra.*»
ordimíras grSc.« fe. aa cauro «reírse et rgpkrquefele sttitucs de défenseur
de la feape arolétariépie..«?). le ©«t-.áwsntsB le da-sí* de f. Lo das letames
d 'Astsériaue Latina,d3A ala »*t -iv~ A í*i»:fqur..qui ja. procláinto'e.'aí Vv' -sideait©
da la. Tribiiae Ir.isrnatíortóclev ¿e la Senas»

La .présenos- de la-relesaátense. 4o la fjíssttte praleterleiias B'oli-
vierm® ©• Qcnwilóvé vsx -.. - -.v¿t hí..;-ter-icpe Interr-itiOBaJ.,avec so». lka~
gage simple íaais plei» de foros et- de vsrité^elle a lancé • uno vlgouré-u*.
se dénoaciation dea conditionb c.e miafer© et d'opgrc.-ssioíi que «lirent les
faenes da notre pays..Eile a ausai fa.it conmitrs les luttos du peuple
Solivien contra le fasolease • rfc 1.* imperialismo, apécialsment les lutt-ss
hóroSques |fes¡ txeer-illm-li. airiers»

..i» momesst de souligxwr 1 's-cticn exempla.tr® de Dcaitilia de
CHUNSARA,filie distiagaée 'du gloriéut centre miniar de Siglo KX.norqac
rcuioas désaveuer l'attitude ho&teuse - dea déXéguées aa lo dictatura»Ce
grsupe de " fea»»a'diatinguéea " préside par la doctorease Alcira de
Espino» a joué lt. triste. r6le de défenseur d'uai régbee qx-i asaassine
et ompriacfsme lea fqpsÉrs qui luttent a edité di leor péuple.On «Lésavoua
les délégatíoas de Bacser cot:m aellas de Pá.nocH«t*

Le triprepte reteniisesrat'de lo fea»® prclétarieans a lá Cortfá-
ranee de-s FefáKss, doit servir fe trtane&fier : 'aetion da aobveñent
féainiste tiatiocal qui féii partís ¿e Xa. J.utte de líbération..
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R E /AL i 5OHS L A R E U N I O M
mi n I c R E E A E GRA 5A N T

L /A i R A H ¡SON
Sur 1 pression insisterte cíes travailleurs de base, la .Fédéra-

tion syndicale des travailleurs "mir-iers, avo.it decide de réalíser, fin -sep-
tembre,une reunión nationale des mineurs.Des assemblées ele travailleurs
s'effectuerent, clans ce but, dans los différents centres miniers afin d'
51ir les delegues et approuver les 'rapports.Cés assemblées exigerént,de
fagon unánime,que la reunión se fasse a Siglo'H afin de garantir les dé-
libérations et eviter les interférences des appareils répressifs de la
dictature,comme cela s'est paste loro de la reunión, clu Comité Exécutif de
la C.C.B.

Comme dans des occasions precedentes,d'nutres secteurs de tra-
vailleurs annoncérent leur participation a la Reunión qui acquéraii une
importarme enorme .pour le mouvenient ouvrier et populaire , étant donná
les circonstances que vit le pays par suite des mesures anti-populair.es
que.lo dictature adopte chaqué jour contre le peuple.

.Lorsque tout portait a croire que la Reunión allait étre une
réalité,les"coordinateurs" Victor López,Oscar Salas,Irineo Piineniel,
Liberto Jars.,Iadislas Vera et compagnie,annoncérent la suspensión de la
reunión pour " manque de garnnties",c'est a diré que le gouvernement par¬
la par la.voix de ses " coordinateurs".

Comme il falla.it s'y attendre, 1'annonce -des " coordinateurs"
a provoqué la protestation énergique de tous les centres miniers,les
travailleurs ont, de facón iñanime, condamné la conduite du grctipe ele re¬
visionnistes et d'opportunistes qui jouérent le r8le.de porter-paroles de
la dictature militaire.

lis eurent mérne le cynismé de sigxaler-devant la protestation
des travailleurs-que 1 i reunión átait suspenáue afin di "eviter la suscep-
tibilité du gouvernement " et de cette fagon , montrérent qui ils sont.,
en réalités les chiens de garde du faspisme»

Áucun cíes argisaents exprimes par la buréaucratie n'a de validi-
té.La, reunión doit prendre Ies décisions importantes et concretes pour que
les travailleurs fassent front a la: grave situatiori qu'ils vivent et en
géneral pour exigen 1'augmentation des sala.ires,la liberté cíes dirigeants
syndicaux émprisoraés,la reconnaissance des organisations syndicales' et
de leurs dirigeants démocratiquement élus.C'est pourruoi,tout ájourne-
mónt beneficie á la dictature qui essáie péniblement de gagner du temps
pour publier ses .décrets ele dévaluation et ¿viter que le peuple ne s»
organi.se; c'est pour cette raison que la trahison des bureaucrates atteint
des proportions jomáis vues auparavant.

oooooooooOOGOOooooooooo
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Maís ce n'est pa® se

que disent les byxeaue.ra¬
fee 3 qui met fin a la luí-
te .Le mament exige d'ado
pter des mesures b.éroSqu-
es. parce que toute hesita'
tion paut entraiser des
coBséquences de gravité
incalculable pour les tra
vailleure et le peuple.La
dicta tur® a menacé le psu

pie et le peuple doit m
préparer k lutter et no
¿evoIr est de auppriaer
tout es qui signifie cc-a-
ciliatien-.

C'est ainsi que les
travailleurs oní «xprisé
leur í«rm© dé.temina-
tion de réallssr. Xa
Reunión, le plus t¡!P .yo■;¡—-

¡•iib'le|$&»e si eil« del"
3'-4ffeetU'35 " 'dann una

gíilorie de mise" cósame
disent Lee travailleurs
do Siglo XX»

La consigas au
Bsomení ests ecraser la
bureaucratíe revision-
niste•et traltre et
ri&liser la Reunión
Miniére,

A kEPUBUQUE
'

NO!.SE

Le Partí Consavuiiste de Botivieím.-l.) par
íornédi&rre au ; ^aaor^i,Premier •

du Coaitá Ceal ral, a envoyé un. salut chaleu- ■

reux í\i C,.Mao Taé Tvag.FrésIdent 'du Perti. Coaitu-
niste d® Chino et av C.Ckou En Premier- Minist
du StourorneÉieut de la R¿publique Fopulaire de
Chi'-'í ,, h l'oocasion du XXVIo anniyeraaire de i a
foniátiou de 1c. Répahliqué. Fopulaire Cfcinoisei

Dana son mesango, r-otre Partí souligne les
grande suecos obte'nus. par le peuple Chinóla daña
toua les donainas, apécialemenfc daña la révolution
culture!, lo prolétarienne et aous 1.' influence de
laquelie " floítent dans ionio la Chine,lea dra-
jeaux rouge® dea Idees et la inórale du proletaria! |
daña sa marcha continué tera le ncmoaaiisiae -".Le
message m termine reaarquant l&rgement l'ansitlé I
et 1'uníté dea Partí? cewmunistes de Chine et d® i
Solivie, basées &:x la í'idélit! au marxisae-léni í
miase et k. 1*inte^hataonaJiaation du prolétariat. ¿

VIVE LF ANNIVBffifcALTS DE -LA R.P. DE CHIPE í f
VIVE LXDMKÍH DEo PARTIS CO'MMUKÍ3TES ET DBS

PEUPLES Ifi CHIME ET -lñ B0L1VI5 !
MAO TSE TUNG !

VC-VS LE tíRANL LEADER «CAMARADE
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•L'agre&'sion idéologique est une des methodes les plus employées

par 1'imperialismo , pour essayer de désorienter et de détruire les idees
révolutiormaires qui se développent dans les universités,surtout pour
soustraire les étudiants aux luttes sociales,á edtd du peuple»Néax¡moins,
avec r^lmplartation de dictaturas faseistes dans plusieurs pays a'
A '.mérique Latine, 1' impérialiano est passé'de l'agréssion id'éologique a la
répression ouverte et criminelie.occupant et fermant les universités,
córame un .moyen pour f'aire taire la 'jeunesse et les étudiants qui, chaqué -

jour,comprertfient mieux le rfile historique qu-est le leur dans les luttes
révolutioimaires.

. ■ Dans' notre pays, La fermetur-e des uníversi tés décrétée par la
camarilla•militaire gouveruante.coincide avee une serie de mesures ré«
pressives contre les forcés populaires,telies que 1'apprcbation imminente
de nauvelle.s mesures éconcmi- ues et politi ues qui frapperont la situa-
tion insóuterial)lé des masses spécialement ouvrléres'et paysannes.

L'univorsité en tant eue facteur détonant du mécoutentement po-
pulaire,constitue pour le fascisme et 1'impériaiisae , un sérieux danger
car sa politirue de " stabilitá et développement" requiero " la paix,
l'ordre et le uravail'qce qui n'a jaméis existe. 'dans le pays, encore
moins d ns les universités cu les étudiants s'ppposent a une telle poli-
tique qui signifio dans. la praticrue j"paire " -pour ássassiner les patrio-
tes, "ordre-' pour empecher que les travailleurs " pour leurs droits
sociaux bafoués et " travai]!d synonime de faim, misére et ch.6m.age pour
le peuple tandis que los militaires et leurs agents s!enrichissent de-
plus en plus,

Voilá .la rr.isoi?. principale pour laque lie les universités ont
été fermées definitivement.

Le fascisme ,par 1'intermédiaire d'un organe appel'é CESES,veut
de fagon trompeuse,faire croire au peuple que cette mesure oléit ala
neeessité de restructurer 1'université,aprés l'écheo C.e sa premiére re¬
forme implantée,il y a 3 axis,par la tristement célebre Loi Poíidamentale
de 1' Université Bolivienne,En réalité,sons le pretexte d'une nouvelle
reforme,il s'agit de détruire les directions d1étudiants et suppriraer la
politicue des maisons d! enseignement,évinqant la participatiori des étu¬
diants. a la direction des .universités.Ce fot précisement le but princi¬
pal de la reunión des Recteurs de norata oü des résolutions de contenm
émineraont peíj cr a-repressif furent apprpuvees.Barmi celles-ci,on peut
reraarquers a) üaposer les dócráts du 9 Ñovembre dans les universités,
supprimant les organisations syndicales et d'étudiants-b) demander la
collaboration du llinistére de 1' Intárieur- uour arréter et évaluer le

///•
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travail des étudiants progressistes.-C) A la .réouverture, no pas inseriré
les étudiants doíit le í'iinistére de 1-' Intérieur a prouvé la participation
en politi: ue-d) bonsolider la reforme jusqu'en 1980, san® la participation
des étudiants.

Les problémes économiques allegues par le CENES pour justifier
la fermetui'e des universités, ne furent pas crees par les .étudiants, mais
sont une conséquence du gaspillagé de' tant d'argent payé par le.peuple; •
de la monstrueu.se bureaucratie de cette institution créée par le fas-
cisme pour réglementer 1'education' supárieure.

Devant la pónétration de la pijitique fasciste dans les uni¬
versités qui prétend s'assurer, plus encore,du contrfile des maisons supé-
rieure.s d'-enseignement, la stratégie des universitaires doit consister .

a. refuser de participar a la restructuration . nnoncée par lo CENES,tant
que l'on ne recopnait pas la parj.té dans les comniissions de réfornie et la
pleine reconnaissance des organisations syndicales estudiantinos.Par aill-
eurs,il est nécessaire d'exposer certains points de.vue.propres a une
restructuration de caractére démocratiqúe. qui contienne le rétablissement
immédiat de. l'autonomié universitaire et le co-gouvernement paritaire,
comme voie de la dámoefratisation de 1' enseigneraént dqns les universités.

ParalléloBient a la lutte pour la réouverture des universités
les étudiants doivent porter.le flámbeau de la liberté des étudiants et
professeurs emprisoimás qui, a cote des dirigeants syndicaux et autres
patriotes subissent toutes sortes de souffrances pour le simple délit de
s'opposer aux attaques perpertrées par les fascistes et l'impérialisme
contre les universités,les étudiants et leurs organisations,particuliére-
ment la Confédération Universitaire Bolivienne.

Aujourd'hui, alors que le peuple souffre de nouvelles attaques
de la part de l'impérialisme et du -fascisme,lés -universitaires doivent •
regoindre les rangs de la classe ouvriére et du peuple et oublier toute-
illusion réformiste et lutterpour leurs revendications immédiates sur le
plan universitaire en so joignant á la lutte pour 1- liberatiqn natio-
nale et le socialisme,seules gustes solutions aux problémes dont souffre
le peuple Bolivien,

oooooooooOOOOOooooooooo
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LES TAG KE3 DU P/-XRTI:

LA LU T T E A EM E k
t i' LA LfüNIL DE MASSES

Lénino a dit "lo probléme fondamental de tóute révolution est le
probléme du pouvoir ".C'est le principe qui doit regir l'activité de tout
Parti révolutionmire, par 1'implantation d'une politique dirigée vers
la prise de pouvoir politique.

On gai-t que sans la suppression de l'appareil de 1' Etat,sans
1'expulsión des impórialistes, il ne peut y avoir de véritable liberation
car les ennemis de classe n'ont jamais abandonné pratiquement le pouvoir,
c'est pour cela que la principóle forme.de lutte pour notre peuple est
la lutte armée et sa principale forme d'organisaiion, 1'armée populaire
des ouvriers et des paysan.s, sous la direction du proletariat.Le Parti,
utilisant correctement les méthodes que lui offre le marxisme-léninisme,
a analysé la situation concrete de notre pays et precise le chemin á
suivre pour atteindre cet objectif,c'est a diré la prise du pouvoir par
le peuple.

Dans son chapitre sur la lutte armée, la Circulaire Interne du
Parti signale la thése po.litique du Parti,approuvée au Congrés de
Siglo XX,montre avec clarete et certitude que La voie armée est la seule
qui conduira notre peuple á la libération nationale et au socialisme ".
Cette thése est la conséquence de l'analyse concrete de la réálité Boli-
vienne dans laquelie se développemé les luttes du peuple contre l'exploi-
tation- impérialiste et la réaction lócale.

La lutte armée est la continuation par les- armes de La lutte
politique des masses contre les ennemis de classe, en conséquence, la
participation des mas;ses a la lutte arrase est un facteur détenninant•La
Circulaire Interne dit á ce sujet la voie armée est liée, de faqon
inseparable aux masses et elle représente son niveau de luttes , le plus
eleve,convertissarrt son action en guerre populaire révolutionnaire".Ce qui
oblige le Parti et les forcea révolutionnaires a developper un intense
travail politique parmi les masses,avant et pendant la lutte armée,car
"toute conception militaire isolée des masses conduit a la guerilla impa—
tiente et au foquisme qLui propose la lutte armée en margo des masses,
aans l'appui do celles—ci,créant de fausses et éphéméres illusions, enle—
vant son prestige a la lutte armée,sacrifiant inutilement des combattants
et favorisant les réformistes qui, sur la base des écheos des foquistes
combattent la lutte armée du peuple ".Ce qui veut diré que,dans l'accom-
plissement de cotre tSche révolutionnaire de prise du pouvoir,nous devons
toujours gardér présente a l'esprit la relation directo et inseparable



qui existe entre lutte arméfe et mobilisation des masses»
La vérité historique nous rnontre que la lutte armée ne peut pas

se developper victorieuseinent sans les masses et de la méme fa§on,sans la.
lutte armée»les masses ne pourront atteindre leur libérátioñ.Ce qui. pré.cé
de nontre que le travail du Parti et des autres forces révc-iutionna-ires*
est de "mobiliser,organi3er et preparen les masses tífin dlatteihdre„le
stade de l'action arnééoSi ce travail n'e&fc pas accómpli.»ón ne pourfa pas
passer de l'action pelitrique b l'action armée car. peñser qüe:Sans organi-•
sation et sans diréction,.'les masses peuvent porvenir aux actio'ns ármées,
est une vue de 1.'esprit»contraire au ma•'xisme-lénimame»pen^e de Mao Tsé
Tung ",comme le montre la CCor.laire Interne.

La mobilisation des masses pour la Lutte armée situé notre acti-
vité principale la oü sont les masses;bases de la guerre révolutionnaire.
C1 est. seu.leaent en accumilant des forces au sein des masses qu'.il est pos™
sible de preparar et d' organiser le guerre révolutionnaire»

II est aussi, par ailléurs, néce-ss3ire,de se rendre compte. de la
relütion; entre la lutte .uolitique et la lutte armée afin d ? "étr.e préts
et disposés á .passer d.'une forme a l'autre de .lutte au moment précis,
seIon les conditions concretes et selon lorsque les contradictions attei-
gnent leur point critique,%G'.est pourquoi il.faut',mobiliser et organiser
les masses?préparer la lutte armée en. la dévelcppant, car organiser et
mobiliser seulement sans Stre disposés a la lutte .est une position réfor-
miste, oü anticipen égalemsnt, en donnant peu d'importance au processus
político--révolutionnaire des ;aassea,est tember dans l'aventurisme gau¬
chiste " , ....

S.lappuyant'.sur ees .principes fondamentaux*tous les niveaux-de 1'
organisation de notre. Part.U selon les directives genérales donhées par
la Lirection Nationaie dáns sa rrculaire Interne- - du. Parti.doivent appli-
quer en s'adaptant au.-. situatióna concretes- de notre paysrles principes
théenques do la lutte armée»forme. supérieure de. la lutte des classes» .

.C'est dans ce sens que la Circulairé Interne du Parti souligne
1' importance énorme de la- ligne, de masses dans la. préparation et le dé-
veloppement de la lutte armée; ;:,Tk» Partí doit concentren ses forces-dans
la m5bilisation;I' organisation .et la prépararxen. de- masses ouvrieres
et paysannesjC'est- la seule faqcn de diriger -vicüorieusement- la lutte
arniée des masses.. -

ooooooocoOOOOOooocoocoo
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HARXI.'iME-LENINI1KE pensée MAO T E TUfÍD

Un coup d'oeii au lemg cours de 1'hnaianitéypré-a d
uñ aiillicr. d,aníiées,áepuis la séparation de l'etre hutiain de I'échelle
inférieure biologique, nous améne a la conclusión que l'horame en tant
que ¿atiere ratica»elle et Hautement organisée n'est nú*une synthese
du déveioppement dialectique de- la natura*Si c'est pourquoi l'Hoiaaif
reproduit toute l'histoire de la na ture,au cours de sa vie,son étape
eabryonnaire,aa naissance, aa croissance,ses malad'ies et' sa irsort a©
sont que le reflet fidéle du va et vient agité de la nature organique
qui nous ent'oure,precede et subsisterá.

De la m§iné facón que l'homtne est lié de maniere indisoluble
k la náture,un Parti Révolutionnaire conane le nÓtre, reproduit ¡iurant
son-existente corase te.l,t'pute l'histoire du mouvemeht ouvrier-en gé-
néral et l'histoire du mouveaient ouvrier Bolivien en partioulier,C'eSt
a diré oue les déviations, les -faibles3es,eualités' ét succes de la cía.
se ouvriere se reflitent -i'une j&aniére ou d'une autre dans la vie du
Parti de la cíasse: ouvriére,'

Not'.-e Parti, pour Stré une coliectivité organioue et organi¬
sée souffre»& certains moroents de son existence,de qúelque's maiadies
sociales qui affeotent sa santo pclitioue et troubler-.t son développe-
ment.En effet,un qheck-up de type idé-ologique perniet de -détéeter que la¬
ques munifestations de bureaucratisme qui, bien-que n'étant pas l'as-
pect principal de la vie du Parti, n'en constituent pas moins un dan-
ger, raison pour laqueHe il est hécessáire de lutter intersement
afin de supprimer cette tumeur maligne avant qu'il ne soit trop. tard,

Dans la vie húmala© en general,il existe différents types*
de bureaucratisaé mais la base de tout est l'ineríie, la peur et la
négligence assoupie,En politiqueóle bureaucratisme se manifestó par
un esprit de commundement autosuíf-iaant et totalitaire, fcagage nóga~
tif dont fcériteat certains camarades ne provena-iit pas de la classe
ouvriére, étant donné que ees tendances ne. se oanifestent pas dans la
classe ouvriére*

Le bureaucr&te áéteste le sacrifica individuel, se laisse
impressionner facilement par lea actions répressives du fascismo .

Dans cette dure étape cíe 1& clandestinité ,le bureaucrate contra*»

TRIBUIRE IDEOLOGIQUE
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venant aux lois révolutipnnaires,. préfere donner a .son travail .uri caraca
tere Qüvértement:legal ou sena-legal dont les resurtáis sont superficié'ls
ét limites.II ne perd aucune oocasion de critiquer. les défauts .de,s autres ;
camarades ni ne laisse passor áucune erreur de 1 •'orgnn-isation dans.-son en-
semble .Et comnie si cela n'était pas suffisant.51 y a un type de bureau-
crates qui conditionne „• . militantisme a des inbárets strictement per-
sonnels.

Le bureaucrate a deux positions sur le travail clandestin: ou il
utilise la clandestinité pour se mettre á I'abri et devenir clandestin
méme pour le Farti ou il prend le pretexte d'une atricte clandestinité
pour éluder l'áccomplissement des táchés diffiedles qui sont inherentes,
a la propre situation politique da pays.

Étant domié la' nature révolutionnaire de notré Parti'et les táches
que nous avons> nous les communistes,, dans cette dure lutbe contre le fas-
cisme et 1'imperial' eme,il est nécessaire de comprendr.- que la révolution ,

est quelque chose comme.une charge qui doit étre partagée équitablement
par les jeunes et les vieux révoi"Jionnairesjles femmes et les enfants.
Personne ne doit rester en dehors du travail platique, du sacrifice et ..

et de l'abnegation pour la cause des travail!eurs,
Aux bureaucrates qui sont comnie j'eau tranqui'lie,qui ne désirent

pas lever le petit doigt pour la révolution et qui néa?vnoii'is,demahdent
d'étre au premier rang,nous leur disens que dans un Partimarxiste-leni-
niste,avant-garde de la classe. ouvriere,il n'y a pas de piace pour un
bureaucrate,, quelle que soit la positien qu'il prenne-Qui veut entrer
dans la révolution,en militant au Parti du pro'létariat. doit se donner
entierement á cette cause sacree, sans exiger d'autre.recompense que.
celie de savoir qu'il sert,de tout coeur,le peuple.

~ "

el TAt Í"ÜÑ
"A RlJfe-NOUS I)E FORCE, 3ÜIWT I-EKÍPL3 LES HEROIQügS TRA-. ■

VAILLEURS DE SIGLO XX-CATAVI,,pAÍTINI, SIETE SUT03,ETC,.. SACHArTT .

QUE L'CIVT C3TIEET P.IE1T SARS l'epFCRT Él LE SACRIFICE ET QUE LES •

GRAEDES COiíQUETES DE L'HüíílAIÍITE QIT ETE TOUJOÜRS, BAIGfiEES DU
SAP GEIEREÜ2 DES PEUPISS

FEDERICO ESCOBAR ZAPATA

qoocoooooOOOOÜooocooooo



CHiNE: rORcE 1NVINCIBLE
O U MA R X i 5ME.LE. NINISME

*

II y a 26 ans, le peuple Chinois s'est levé et a proclámela la
face du monde,la République Populaire de Chino.

Le C.MAO TllS TUTíG appliquant la théorie marxiste-léniniste a
trouvé.de fajon créátive,les solutions aux problémes fondamentaux de la
Révolution Chinoise.a dirige le peuple chinois dans les luttes et guer-
res révolutionnaires, longues et sanglantes,complexesf et a fait triom-
pher ia Révolution Populaire dans un pays si granel que la Chine.

Le triomphe de la Révolution Chinoise est l'évenement le plus
important de la révolution proiétarienne, aprés la révolution d'Octobre.
Elle a changó complétement le rapport de forces en faveur du socialisine
et a montré le chemin de la libération auz peuples coloniauz,semi-colo
niaux et dépendants,.

Le peuple Chinois,sous ia direcllou du Parti Communiste et du
C.Mao Tsé Tung, a obtenu de brillantes victoires,d!abord dans les luttes
révolutionnaires et ensuite dans la constructicn socialiste de méne que
dans' la lutte contre les enhenas internes et externes et, au sein du
Parti, contre les opportunistes " de .gauche " et de droite.

■ Le Parti Communiste,dirige par le C.Mao Tsé Tung, a implanté une
solide dietature du prolétariat qui sert de garartie a la construction
socialiste et peur éviter la restauration du capitalisme en Chine, a
developpé la grande Révolution Culutrelle Proiétarienne, comme étant une
révolution pelitique réalisée par le prolétariat dans les conditions
exigáes par le socialisnie et contre la bourgecisie et les autres classes
exploiteuses et comme profonde campagne de consolidation du Parti.

Tena.nt compte de ce que la ligno idéologique et politique decide
tout, le Parti C.ommuniste de Chine a mené une lutte profonde ot intense
contre le révisionnisme c^temp-r-ain la défense de 1' authenticité
du mapzisme~lén:uiismé,iSuivant oes memes données,il• méne une campagne
de critique paralléle contre les idees féodo-bourgeoises de.Confuqius
et Lin Piao, en opposant les idees correótes et invencibles du proléta¬
riat, exprimées dans le marxisme-léninisme,pehsée Mao Tsé Tung,

Le peuple Chinois, dirige par son Parti et le C.Mao Tse Tung
a toujours consideré comme un devoir International d'appuyer les justes
luttes des pays et nations opprimées dans le monde, c'est pourquoi, il
í'est placé á l!avant--garde de la révolution mendiale ét constitué en

appui súr des peuples qu: luttent pour leur libération.

oooooooooOOOOOooooooooo



PL KCU ; SiMFLC CHANCEME N T DE GA RDC

Le., coup cI'Etat institutionnel qui a renversé le Président du
Pérou, le general Juan'Velase:. A ¿varado ex por --6 au'póuvoir son. ancien
Premier Jíi" vre. .Morales-Beraudéz, fut l'a%outi33enent d'une crise pro—
foiide de déc imposición po litigue.. dans laquelle se débattait le régime
mi]lia;'.re, lepáis longtemps deja»

Le cnoup. d-'^tat. en ef:"et, est la conséquénce de 1'intensifico -
tion des contradictions' entre le peuple d'uneipai't e't le gcuvernement
mílitairer 11 iihpérialisife américáin et le sociáj-impérialisme -'soviétique
d'autre part,, et est, su conséquenoe le. résulíat des graves contradic-
rions qui se maniiesiaient ai. sein des forces arnées.

'• La'móbi;Lisátl;>n- croissants -des tocases peruviennes a, inevita¬
blemente entr-ai'né la radicaiisation dos caaps dé la révolution et de la
conlré-révolutioiiAba moñiée des meses a • reussi á démasquer le réfor-
misme des militairés. qui. se'virent obligés a grouper leürs forces-pour
affronter avé'e plus de chelees de succés., le puissant mouvement révolu-
tionnaire-

Halgré la tacen démagogique et réprefsr-e par laquelle
Velasen Alva-radc el los militairés essaj-eron-j ¿e prendre le centróle
des masses et de creer mi climat de '• paix de classes le peuple,par
l'intermédiaire de ,ses organi-atlons ne s'est. pas are le lutter un
seul instan! et- .. au cotitrair's, a reorganicé ses forces pour déjouer
les manneuvrés des- niilirnires. de 11 iiapéplalisirte ot de ses agenta iocaux
et d-r séciál-impéria] isiEe seviétique

Lo' coup d-état dirige par Morales Bermiidez montre les plaies
purulentes du regóme miliiulre? la corruption' administrative; les dis¬
putes de la camarilla militaire, son éaraccéró pro»dmpérialistp et sa
politiquo de ccnoiliaíion aréo les oligarchieSrG'est poúrguoi,il n'est
pas étonnant que 1' APAA, par si' réactioniiaire, reguécentonó; de ees
cligarchiesr aó.'t salué'le coup d'élat en roeornaisaant le •" r?~* révo-
lutionnaire- '' des fauces arsées ot leve " imité ave o 1c peuple »

Lo coup d!ó'•*' -.'a ; ■ :> cl-_.ni i ..o ejar'-ene de classes ni le con¬
tení! réaet' remire du .égiuiie, rai.litaire jles cAnngemonis qri pnt liga se
produisent £ -í'intérieur ¿'un caire néformiste ot pro-ómpérialiste., for-
toment penetré par le socria"--dmpépiali.c3me o 'liétique qui caractérise
les den± p;oüvo:/ne:acn!;s.

Le peuple Péruvlen ost consoie.mb -ce ce que le réformiane n'est
pas son alternativo > mais 1'altáruat.ive de 1'imperialismo et du social-
imperial;* co,o.C!est'póiiiT[uoñ. 11 a'nppei.ép par 1'intemédiaire-'de ses or~
ganisations, a *' rejéttbr les Al' _ons du réformisme et pbursuivre la
lutte pour la liberation ñationoJ.e et le secialísme,'*
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ESPAGNEÍMOR'T A
FRANCO ASSASSIN
PE UPLE ESFAGNO

GLOXEI .BTBRHELLS. AUX HSE0IQIIE3 COMBATfASfS FJSILulS!

G.sanz (RRÁ.P) Jl.saneKe2CF.RAJ?) J.HBaefl8{FRAi?) J.Paredes(E.T.A) &.ofaegu¡ (E.T.A)
osa ®áüiQtJJSS coMMftiSfs'teExiB^s mmri.sTñs.wanTKñfs'-w
mm wmmtwmaM MTIFASCIS® ET PATRIOTIQI® (F.R.A. .P. )
A mTÉ BBS MUJÍANTS IX L*S.T.A . FORSIf *033X1*3 FAS 1M

' CRMIHIj SBABCO» m P*CSB« (ss-l) Aü MDMEÉr BE BAISSSR 383
MIMBRES ROUGES 333 COHÜT¿BW HDMMASB DI 'fÉjPOHDB A ÍKÍBA-
ms ?o8t toüs if chacos d«enthe soXjSBüóicí w CEfflS m
FASCI3Ü . Qtfe MBOKR ERAHCO I VIVE L'ESPAGIE L1BRS | VTVB •

H! II w PÍTá*' M*13» BASSDI3 LA ESPRB8SI0!X* ORHIULIX

Le ■ P*C.B.'(a-l),au noaent de dlnenoer
l'arr3statíon»ces joura de¡mler.8(et 1a
torture de ceatainaa de patriotea,lunes

i^lÍÍ&3yyÉ^p' ^:ÉM '^fjpjiy un stppel urgent k toatea les terses dé»»
a®emtiques afir, d© formar us Coaitá la*»
tioaal qui coordine at provoque l'&eJion

^ '/^W JP populáis» pour la liberté dea priaomsíers
%',f |J i r 1* proolaasatioa d'tma amnistié■ gánirala

3m J¡£ fv"- v#. et mim restrieiicss«La conaiípaeíLSSSE UM
mías POTE LA LIBERTE ms ÍS&SQMIERS

f FOLTEtQOBS BT SflBICMJX® ■*>lfc€S$8k"iA jL,'é¿3 I ' T"'"' ' V "» Lfes BESES PA3CI3fBS 38
■ ' r; lie ni C Jfí 1 Ju £* HSQHISOT?
Jlfijjí1^/% pjjNf : "* • pinochet et 'Bordaberry'

.'VB» 38 rsuairant au Sbillfextrt®ertt protóféa»*e **'" ' tsHf* Cosme' oa pouvalt a'y attendre,ila ááaidkrent
'UH lf^ ^ Ss s'aider potar' continuér k coSSfctSainer lea
'£¡5; l^i patriotes*Pendant la réuaion de oes «castres
i*4 ?1 d& cris®, la: solidarité militante -ivoc lea pea-

JlTq |_^*h ' pies du Chili et de 1' .TFruguay ou les Partía
M¡r* rnmm*" Gosiiamistes Marxistea Léninistes luttent

hárolqueneat centre la dictalrure de Pinoohet ot do Bordaberry*


